JE LE DIS…
Je n’ai pas envie de rigoler aujourd’hui.

Mes pensées vont à ces pauvres bébés retrouvés morts, congelés.

Ca a fait la une de l’actualité il y a quelques mois.

En Corée, puis en France.

Je me souviens de la caméra fixée sur ce couple clamant leur innocence.

Quand j’y pense, ça me donne envie de vomir.

Des monstres qui vont rester en vie… eux …

Je ne vais pas y aller par quatre chemins. Je ne fais pas partie de cette société, de ce troupeau de mouton qui au fond, ne dit jamais ce qu’il pense.

D’ailleurs, en France, c’est tabou de révéler ces pensées pour peu qu’elles soient différentes. Exemple : ne pas parler d’argent, ne pas dire pour qui on vote, ect…

Je ne suis pas un mouton. 

Et je suis favorable à la peine de mort. Oui. Je le dis. Que ça plaise ou non.

Et que les intellectuels, « têtes bien pensantes » et autres religieux ne viennent pas me crier « ô scandale » et « tu ne sais pas ce que tu dis », ect…

Ca ne servira qu’à renforcer ma pensée. 

Attendez… vous ne trouvez pas qu’on vit dans un monde sans réflexion ?

Tout est permis. Tuer, violer, agresser. Oui. De toute façon les criminels restent en vie. Et tout le monde semble trouver cela normal.

En tous cas, jusqu’à preuve du contraire, personne ne se soulève. Personne ne s’indigne. On a même « fêté » dernièrement la je ne sais quelle combien t’ième année de l’abolition de la peine de mort.

Je crois cauchemarder. 
Et je rétorque à ceux qui trouvent ça « bien » :

Et si c’était vous ? et si on avait tué, violé, agressé ceux que vous aimez ?

Vos enfants par exemple ?

Ah…

Si votre enfant se fait violer ou tuer, vous n’allez pas me dire que c’est normal que son agresseur reste en vie ?

Dans sa cellule avec nourriture, télé, ballades dans la cour de prison, visites, même avec un peu d’argent parce qu’il y a des activités qui rapportent en prison !
Dites-moi le contraire et je crois que je vais déménager sur la lune.

Oui. Je suis favorable à la peine de mort. Pédophiles, violeurs, assassins.

Sans état d’âme.

A l’heure actuelle, certains sortent de prison après quelques années de « bonne conduite ». Et ils recommencent. Ca s’est vu. 
Qu’on ne me parle pas de réinsertion de ce côté-là. Ca ne marche pas.

Quand le cerveau est malade, il le reste. C’est comme ça.

Une chose est sure,
Que l’on touche un cheveu de ceux que j’aime, que l’on touche un cheveu de mes nièces, neveux ou filleuls, je n’hésiterai pas une seconde. Je ferai tout pour que le ou les agresseurs se retrouvent hors d’état de nuire. Je les éliminerai tout simplement. Non sans leur avoir avant infligé la souffrance qu’ils auront fait subir.

Je le dis. Je le pense. Et je le ferai.
Et qu’on ne vienne pas me dire : « Ah, tu ferais justice toi-même, toi ! quelle violence ! »

Je répondrai : « Quelle justice ? Celle de rester en vie après avoir commis l’irréparable ? »

Oui. Je sais. Pas de légèreté aujourd’hui dans la jacasserie. 

Pourtant quand on me connaît, je suis plutôt « peace and love », petits oiseaux, « île merveilleuse » et soleil.

Mais trop c’est trop. 

Je suis en colère et je le dis.

Encore. Je suis favorable à la peine de mort. Un point c’est tout.

